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LA FRANCE TOUT ENTIÈRE CÉLÈBRE AVEC SES ALLIÉS LE 


De 
grand 


Emprunts 
Crédits 


remplaceront 
le prét-bail 


Un programme transi- 
toire d'aide économique 
au monde entier 


WASHINGTON, 25 août. 
— M. Crowley, administra- 
teur du Bureau des rela- 
tions économiques avec 
l'étranger, a annoncé que 
le gouvernement américain 
proposé aux nations 
un programme tran- 

d'aide économique 
substituerait au prêt- 


eau programme américain 


proposé à 
comporte les 

raisons de toute 

nouvelle fourniture par l'administra 
des relations économiques avec 
l'étranger, sauf dans le eas où. les 
gouvernements alliés seraient d'ac- 
aptant ou né 


d pour payer au c 
gocier un acco 
crédit 
et_ exportations ; 

2° Proposition à tou 
bénéficiant du prêt 


d en vue d'obtenir 
que des importations 


s les nations 
de se procu- 
tures comman- 
fabrication, en 

E des garan: 
ments annuels s'échelon- 
nant sur une période de trente ans 
avec un taux d'intérêt de 2 3/8 % : 

Possibilité 


pour les gouverne- 
ments alli les stocks 

nstitués sur itoire, en ré- 
glant soi soit à crédit 
4 Prolongation des services don: 
nés à l'administration des relations 
r niques avec l'étranger et des 
1 s qui lui sont accordées, cela 


pour une période de 


je Japon ; 


xante jours 
de la victoire 


5» Prolongation des facilités de 
transport accordées aux Américains 
pour besoins des Alliés, et cela 
période de trente jours 

ja victoire sur le Japon 


6° Maintien des e 
prêt-bail jusqu'à 


r que la F 
d'autres crédits pour 
plémentaires 


était à 
manderait 
achats sup 


Le défilé d'une des musiques 
des F. F. L. 


Gaulle 
commandeur 


de la Légion du Mérite 


PREMIER ANNIVERSAIRE 


Motif : “S'est dressé pour 


garder vivante la flamme de la 
liberté parmises concitoyens” 


E président Truman a remis, hi au général 
L à la Maison-Blanche, la méda 
de < Chief Commander of the Legion of 
Merit >. 
Il a également remis 


de « Commander of the 


à M. Bidault la médaille 
Legion of Merit >». 


La citation 


Voici le texte de la citation por- 
tant attribution de la décoration 
au général de Gaulle : 
« Le général Charles de Gaulle, 
président du Gouvernement provi- 
soire de la République française et 
commandant en chef des forces ar- 
mées de la France, a accompli des 
services distingués en maintenant 
l'effort de son pays dans la lutte 
contre l'ennemi commun en Eu- 
rope, 

+ Du chaos qui suivit le déchaine- 
ment ‘de la puissance militaire des 
pays agresseurs, i se dressa pour gar- 
der vivante la flamme de la liberté 


Après la conférence 
de presse 


Grosse 
impression 
à Washington 


De notre envoyé spécial 
Michel GORDEY 
WASHINGTON, 25 


rs forces à la puissance grandis De bd 


te des Nations Unies. Au moment 
la victoire, il retourna sur son 


jatal pour y reconstruire sur des 
ipes fermes la nation dédiée à 
liberté, 


nouveau à la 


l'égalité, ia 
fraternité, » 


rite, le général de 

PE 2 mg a velle, On passe la journée à couri 

Benjamin Franklin par Duplessis. de lun à lautre; heureusement, ce 
n'est pas très loin, 


(Suite en page 2.) (Suite en page 2.) 
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# 


des chars de Leclerc a été 
marquée cette nuit par une 
émouvante cérémonie 


E y a un an... Il y a un an Paris vivait 
les heures les plus émouvantes peut- 
être de son Histoire. 


Ap q jours d'un combat qui la libérait et 
C . la Ville sortait enfin de la nuit cruelle 
les quatre années d'occupation. Il y a un an, Leclerc. 


| 


enu du Tchad, bousculait les dernières défenses 
au fronton du Majestic, du 

| du Luxembourg, du ministère 
du Palais-Bourbon — ultimes refuges 


traqués l'insurrection — les 
| Gaulle entrait dans Paris 
1940, dont avaient vécu tant 


3 aquelle tant d'autres étaient 
promesse du 18 juin 1940 était tenue 

~ Le premier anniversaire de la 
minute même où se fit dans la 


tombés, la 


place de l'Hô- on entre l'Armée 
tel - de-Ville, rrection a été célébré 
les chars dernière à l'Hôtel de Vil 
groupés sous 

les oriflam- infin 
mes étaient . 
illuminés por xoz tribu. 
les sunlights. nq ministres 
Ce sont ceux- re de Tassi 
là qui, il y a ar gA ad 


un an, orrivè- 
rent les pre-| a 
dans 


de Lec u 

cette fois À Ih r, avec 
de la 10 division. 
étaient d'anciens com 
nsurrection parisienne. 
s côtés, des soldats américains, 


| à (Suite en pi 2.) 


Allon 


tous acclamaient de Gaulle, les combattants de la Résistance 


De l'Etoile "ACCUEI 
à Notre-Dame 


Merry BROMBERGER 


par 


REMIERES heures, boulever: 
P général de Gaulle à Paris, le 
| lut d’abord aller féliciter les premiers insurgés, ceux 
| qui avaient libéré l'immense forteresse de la Cité, Il monta 


, passées par le 
at 1944... Il vou- 


C 


deux 


Trois nouveaux typhons 


sur Île 


L'occupation de Tokio 
retardée de 18 heures 


WASHINGTON, 25 août 
en 
Cependant, 
rante-huit heures à 
Tokio et qui a causé des 


cause d'un 


Faux billets 
80 millions 


de francs 


La bande 
des contrefacteurs 
est sous les verrous 


Depuis deux mois environ, de 
faux billets de mille francs du Tré 
sor central. du type imprimé en An- 


gleterre, circulaient dans la région 
parisienne. 

Police judiciaire et policiers de la 
région parisienne alertés, arrétérent 


de nombreux complices qui cher- 
chaient à écouler les faux. 


Mercredi, un individu était ceme 
dans un pavillon à Romainville et. 
après avoir tiré sur les policiers. 
tombait entre leurs mains, Interro- 
ge au commissariat des Lilas, ses dé 
£larations amenèrent une perquisi- 
don dans un garage voisin où l'on 

x 


découvrit se contenant 
Silions de billets 

Enfin, vendredi, plusieurs autres 
coups de filet amenaient de nom- 
breuses arrestations et à l'heure ac- 
tuelle on estime que la bande a été 


capturée à peu Près au complet et 
que le montant des faux billets en 
circulation s'élève à environ 80 


millions. 


— Radio-Tokio annonce que les préparatifs | 
vue du débarquement allié dans la baie de Tokio sont terminés. 
les opératons de débarquement ont été 


dégâts. 


typhon qui sévit dans la région de 
nouveaux typhons viennent 
alés sur le Japon pre 


Japon  _. 


retardées de qua- 


à 600 km. de la capitale, se di- 
ige vers le nord-est; le second. plus 
violent, a été enregistré à 150 km. au 
sud-est de Hong-Kong un troisième a 
été constaté ce matin à proximité 
4'Okinawa 

La radio japonaise ajoute que l'oceu- 
pation de la région de Tokio serait sui- 
vie la semaine prochaine de l'arrivée 
de troupes aéroportées dans la zone 
sud de l'ile Kiou-Siou et que les auto- 
ritės ont pris toutes mesures nécessai. 
res pour l'occupation de la capitale par 


ies Alliés 
Tout est prêt 


De puissantes forces d'occupation 
alliées sont concentrées dans les eaux 
| japonaises. L'escadre britannique a à 


sa tête deux navires de ligne, le « King 
ork » ; 


|George V » et le « Duke of 
la troisième escadre 
å sa tète le « 
sera signée officiellement la reddition 
A la suite d'un accord entre les 
autorités militaires chinoises et nip- 
pones, Pékin et Nanking seront occu- 
Pées demain par les troupes aéroportées 
de Tchoung-King. 


EPIDEMIE 
DE HARA-KIRI 


TOKIO, 25 août. — ons 
Tokio annonce qu'un grand 
de Japon: 
ie palais royal. 
cides continue. 


LES COMMUNISTES | 
PRES DE PEKIN | 


TCHOUNG-KING, 25 août, — Le 
QG. des forces communistes chinoises | 
Annonce que ses troupes ont avancé 

squ'à Nam Yuan et Ouan Ping. 
situés à proximité de Pékin, et ont 
coupé la ligne de chemin de fer 


L'épidémis des sui- 


Avenue d'Orléans, les cha 
gagnant toujours sur la cha 
de joie. Moi, aussi, les bra 

Tout à coup, un coup de feu, puis 
autre, et semble-t-il, de toutes les fe- 
nêtres, de tous les toits, part une fus 
sillade nourrie, sur les chars et sur la 


te. Tous les chefs 


à Ré toir, 


urs très 


réglemen- 
ifiquement justifiés 
général Chaban-Delmas, 


i 
pecteur des Finances : le co 


toule. 
Nous nous engageons dans une 
ait ou intrar Porte cochère. puis dans une cour. Un 
a istres. ou rentrer 
a enne. ou se faire 


nt. et qui étaient, ce soir 
mème de la patrie, la 
e de la Marseillaise 


te à l'HÔ cabinets et une 
FEL e de femmes terrorisées. 
dans une tempète de Toute la journée sera ainsi : un 


ges, toutes les 
l'homme qui 
s qu'une voix 
qu'une figure 


ris purgé d'un seul coup de son 
lheur, ibre. 


Et les coups de leu qui partent des 
tot! 

Un homme à moto qui passe et 
erle: « L'Ecole militaire SE SONT 
rendues ! » (xic.) 


Le peuple 
en marche 


Samedi 2 soût 
£ iis se sont rendus. Pius 


allons à pied, du XV: s 


rondissement. Tout Paris descend 
avec nous, Ces choses-là, comment 
les dire ? Toute cetie immense ville, 

cendani, dévalant, 


La joie, une joie 
comme une lumière sur la figure. Les 


filles en robes claires comme des 
fleurs : les garçons i les fa- 
milles se tenant par la main ; on 
vient, à pied, pendas 


les_bieyelettes 
dans tout cela. et 


une géné 
ratrice roulante de cinéma qui ar- 
riva le lendemain. 
m premier souci, c'était le ravi 
taillement de Paris. Où trouver les 
camions militaires ou civils qui puis- 
res et aller cher- 
res pour la capitale ? 

A la même heure. Koenig et Le- 
clerc travaillaient aux Invalides. Les 
ustres tremblaient et de sourdes ga 


populaire. plein de fleurs tricolores, 
de rires, de baisers. d'une prodigieuse 
pyramide humaine qui aurait ravi 
ui 


Ei cette explosion de joie de la na- 
tion entière est tellement una 
le bonbeur est encore si pur, si iè- 
zer, qu'on ne voit pas une querelle, 

s un dissentiment. Quand 


lopades faisaient frémir le plafond RS 
Les soldats de la > D. B. faisaient Pe vieux Toutes jes ind 


encore la chasse aux Fritz dans les 
mansardes et dans les combles. 


(Suite en page 2.) 


Il y a un on, place de la 
Concorde 


étre vides, car depuis des heures, le 
flot ne cesse pas de couler jusqu'aux 
Guais e: de remonter jusqu’à l'Etoile 

Notre-Dame, Un bedeau nous fali 
entrer jusque dans l'enceinte réser- 
vée. Ombre. Calme, Une vieille dame 
que j'ai réussi à faire passer avec 
nous pleure de joie en me remer- 
ciant, Chapelet que l'on murmure. On 
attend le tonnerre des orgues ei du 


E matin, c'est done vrai, Paris est libéré, puisque 


puisqu'on les voit, qu'on le 
gués qui nous laissent envahir leurs chars ! 
de Leclerc défilent. Sur chaque trot- 


DE LA 


Libération 
de Paris 


La minute même de l’arrivée à l'Hôtel de Ville 


Les musiques 
militaires 
alliées 

ont défilé 
dans Paris 


housiasme des 
les trottoirs, 
uniformes avalent 
e même enthou- 


e peuple de Paris se pressait 
: popu- 


(Suite en yare 2.) 


=nous_ laisser gâcher cette victoire ? 


IL Y A UN AN, LA CAPITALE 
LIBÉRÉE EXULTAIT DE BONHEUR 


Les filles en robes claires, les garçons armés, les familles se tenant par la main, 


etl 


L VIBRANT 


gars de Leclerc 


DES QUARTIERS 


par Geneviève MANCERON 


Vendredi 25 août. 


abandonnée... 
touche, ces grands garçons fati- 


ussée, des milliers de fous hurlent 


Tout à coup, un frémissement, on se 
lève, Je suis surprise car je 
dais pas de Gaulle si tòt. Nous 
presa! 

A ce moment, une 
de feu, dehors, puis, me semble-t-il, 
dedans. Quelque chose se déchire en 
moi. Je ne veux pas croire au dane 
ger. puis, voyant que tout le monde 
se couche, se recroqueville entre 
chaise et prie-dieu, je comprends. 


Pour la première fois de ma vie, je 
perds complètement la tête pendant 
par 


des et je me couchi 

les coups de feu s 
tent. je me relève, je me calme, h 
leuse. Je vois, montant dans le 
chœur. de Gaulle, très droit. 
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FETES COMMEMORATIVES | 
DE LA LIBERATION 
AU PROFIT DE L'ASSOCIATION 
DES FRANÇAIS LIBRES | 


CE SOIR A L'OPERA 
A 20 H. 30 


La Grande Nuit 
de Paris | 


avee LILY PONS | 
et PAUL PARAY 
A MINUIT 30 


GRAND BAL | 


La Représentation et 
On dansers place 


Bai seront 
de l'Opére 
DEMAIN DIMANCHE | 
| À 15 HEURES 
| SUR L'HIPPODROME D'AUTEUIL | 
FESTIVAL 
| DE MUSIQUES INTERALLIEES | 


DE 22 HEURES À € HEURES DU MATIN | 


UNE FETE DE NUIT EN 1900 | 


À MINUIT 
MAGNIFIQUE FEU D'ARTIFICE 
sous le patronage de Paris-Presse 
LE DERNIER METRO 
A l'occasion des fêtes de la Libée 
ration, l'heure d'arrivée des ders 
nières rames aux terminus 


métro 
$o Sandi à ce 
, manche à 


la m 
et celle d 
reportée à 


~ MARCHÉ DU TRAVAIL ET REPRISE ÉCONOMIQUE |\Les journaux ||| ẹ triomphal | SAT NAT... 


paraîtront défilé Autour du “Géo-André” patronné par “Paris-presse 


Stance dramatique à Oslo | Iain- earra 
_ gas La main-d Œ@UVTE! ar grand format des musiques | Fimiandais ` HANSENNE-STORSKRUBB 


SA PROPRE VOIX on 
| wamu €t les matériaux ice arrir à Jean-Bouin, fe match de l'année 
äpartirdul"septembre militaires 


PEUPLE NORVEGIEN 


éfaut ici et là yo 
Le meeting dans les courses. Cette saison MAKI ET RANTAWARA mètres. Quel merveilleux 
on a 8 dothietime au | noire “équipe nationale sesi] DONNERONT LA LEÇON Eg aan 
pemi PEES zer pia Fétération nationale -deia ., eut de- | emisie Que dépens de elle del Le que mona verenna phas | sur 5.000 metet, ren- 
. see. vidan Guana dn Lee 2 = Fay Sans SA A alliées stode | Belgique et o voincu récemment | Eo; Raarawor eurs, Ma- | contrers Rochord et Pouzieus 
5i 2, ine ation l'Assemi à Strosbourg celle de Suisse. Ces i et Rentowere, H'Ouront pos.) ce damar ans sa forme oc- 
pasilo, ou banc dos sceusts. iens- Cependant, un “démarrage” certain ||..425,.6"é9i0n, de, l'Assemblée 5 eng celle de Suisse. Ces | du tort de ia Getecron ae cer: | puelle copobie de descendre ou 
Que le haut-parleur placé derrière le : a comprenant les représentants des 2 _ sera le plus beou et le plus in- | mois mi chez les Belges mi chez tains othiètes troncais d'odver- | desseus de 15 minutes. Quont à 
Bene des juges diffusa la voix stri- a été enregistré et doit permettre | |iurnaux ge Paris et de province, | | (Suite de la première page) |ičiement gue os "ayons yu dt- | fes Sumer day ovalt un cram | OWE; upone de iet raas | Room Lot lemen et 
= = -a : : a reçue par le ministre de la puis è Poris. Depuis six | pion de voleur mondiole. Or, ou e awora, il toudrait qu'il prépare. Un 400 mètres qui 
registrée sur disque, Le Quisling d'il s Les célèbres équipages de la Flotte | an ma à | pion de dire,-du toit de lo défection du | Siactommme l'odioint Siain 
gua eina sans exhortalt 18 peuple de un sérieux espoir de mieux-être] |P'gdugtien meme i gaje, | | m'avaient pas Ani d'ètre acelamès que | eee neuve | euh omwent por avion Susie Neumon, cor molneursu, peur Le motch Franee Angie 
Le Routes beures tn pli a ÉTAPE EL A 
: marché du ance mai ? ici reoni pe biian. Hi eil EU Gene Maki, at] Olari eut pias gue nosoutras | St aet amener de cent Bve 
LR? ave ADIN. Jour OE INS à l'amélioration. que une tendance | | pan oShtingent de papier qui pers || Libre, à celle de la Police parisiens. | guaiies et @ progres surtout | Rontoworo, lanceurs de fovelot; ne sont co. Brocckmon «t Foussard compiere gs 
a e. Au lendemain de la libération, il y a un mettra à toute la presse franç: or 2 ie et r „_ „| Pobles d'expodier leur boguette ront les épreuves de cette gran 
RL Des ARE fée x an, on com officielle- ng de la place de Paris À où delè de 60 mètres. Rontowo- du réunion 
manda io président Jo Iibunal queré| ment 15000 chômeurs complets et 600.300 chômeurs partiels (dont 30.00 | | aetuenemg netaat T oat ua E| | “rout au wag du parcours, sur 1s |Hiansenne et Storskrubba égalité = g s Sa aion J.-R. FONTAINE 


Marcel Hansenne, après avoir longtemps attendu des odversoi- 


comme 
l'occasion de prouver sa 


pour la seule région parisienne), 


le haut-parleur se tut enfin. septembre. boulevards, les Champs- 
Elysées. c'était la même foule dense. [res de so valeur, o cette onnée enfin 


Quisling murmura, très lentement. as ; A 
d'une voix éteinte : « Je pense qu'ii| qe" ait: ces chômeurs partiels étalent | fabrication disponibles le lui permet- les mêmes acclamations. Sambre et [cleme et ses quolités En Suisse, i! o eu une premiere pss de Les Finlandcis sont arrivé 
ne peut y avoir de doute là-dessus. » | dej, "ertables | avail Intégraux: | taient. Meuse était applaudi comme la Mar- | contact avec les Suédeis, Ceur-ei l'ont vaincu mais sur 800 meti:s 
P Lande écouta en silence de dé: Ma an ayant ne ie Eaval] de |m Dans, les mines, la main-d'œuvre LE PRIX che americaine où 1a Marche de l'in- |fe biond Libkunt re a devancé que de quelque diemes de Gi TO . z d aia v 
tion d'officiers de la stapo qui manque, surtout au fon: puits. Il janterie de marine. seconde. A le Suisse Wolkmer l'a cgolement battu, y y Jf € € a 
fait de la guerre (destructions, sabota- | faudrait 70000 « gueules noires » sup- ` de ceite. brillantè e SUIS en gran e iorme 


révélèrent que, pendant l'occupation, 


DES CEREALES 


Avant le dépar: 


éme manque de charbon). une 
des prisonniers étaient remis à la po- |P st m plémentaires. 0 us le pa- s r 
des prisonniers étaient remis à la po- [ici de Vichy, en date du 20 mai 1944. parade, qui se dér us le pa dit STORSKRUBB à sa descente d'avion 
+ d'affaires intéressant la Norvege ».| cumas, Obligation, à Jews anciens) Les matériaux manquent Une ordonnance et un décret] tonnage de Paris-presse, une emou t à e 
Les réponses de Quisling set de son [Patrons de, Ieur, versre, à titre fixant les prix de vente des céréales] vante cérémonie ayait eu lieu à l'Arc p Siih la torinese volame atier:ie, au eu 
ancien agent en Allemagne, Hagelin. | sejaire departementa Le bâtiment va.. Mais il devrait aller| pour la campagne de 1945-46 parais-| Scour du penen Le Gentiihomme, À surgissent de ia earlingue Stork aki et Ra 
voquérent des mouvements d'indi-| Les allocations familiales" et autres | venaient et ai es ministère ae aa ee mat eu ienaa officiel | des généraux Devaux, Lelong et Re À o Siorskrubb est le plus loquace. 11 ne sait pas le 
Enation dans la salle. Hagelin préten-| charges sociales demeuraient au compte | rene was qu" jee coumistères ne lési-| Le décret établit également les mo-| vert, du préfet de la Seine et du pré- | $ crançais ; Signore 1e Annois : qu'importe ! nous parlerons 
dit avoir perdu la mémoire. Quand le|des entreprises ayant suspendu leur|est nul ro #e| dalités de payement, de stockage et| fet de police, ainsi que de nombreux f en anglais et. avec l'aide de gestes, nous finirons par 
juge observa que + Rosenberg ne |activité. Gevenir ‘important à l'automne ai les| de rétrocession. des céréales, gifciers allés, parmi lesqueie le major ete 
> je. adjoint à l'attaché militair ai ete e durant le voyage, m'expliq 
pouvait avoir inventé jes révélations| Dès que des symptômes de reprise | méthodes financières officielles ne| De prix de base à la production du| Gatique et ie colonel Waliy-Kell PA E Free gr e n a o 
Fur activité de Hagelin ». celul-ei|de l'activité économique se sont mani- [changent pas. La métallurgie reste la| quintal de blé vendu est fixé à 600| avait déposé sur la dalie de l'incon js bb, mais demain J'aurai récupéré. Je suis e 
fant, il doit l'avoir falt, » © Pee ot cin araire publics ont pure- branche Industrielle française la plusi francs; à ce prix s'ajoute une prime| une couronne de fleurs au nom de H Jai battu Lifkuist au sprint J'étais 3 à 
. ment et simplement supprimé la loi du|handicapée. Il lui faut beaucoup del ge 100 francs: l'Association des Français Libres CR eena = i rer ET 
20 mai 1944 Les derniers chômeurs |combustible et aussi des matières pre- ni l'épouvantell nor 50 mètres de arriv en bonne condition 
TROIS POLICIERS [rom out die mad vaux mere fier à Lover Open mots ne ool (à qos d'en occident comme 1 Y'en G dons tou- | f 20 matres de l'arrivée ext Len. bonne condition 
fonds des chômeurs totaux on doit s'attendre à un redressement fes les Carrières de champion. Accident d'ailleurs profitable cor | | avara D use 


Hansenne, pique au vif, s'est jure de se venger. I) en ouro demain 
l'eccosion. Le Finnois Storskrubb, qui vient à Stockholm de defoire 
Lilijkuist, peut être considéré comme le specioliste du 


assez net au cours des prochains mois. 
Dans les cuirs et peaux, aussi bien 
dans la chaussure que dans la maro- 


TRAFIQUAIENT Manque d'ouvriers qualifiés 


Jany améliore son record 


De l’Étoile 


SUR LES TISSUS quinerie, on enregistre une améliora- monde qui court actuellement sur 800 mètres. Sa meilleure per 
Actuellement, la moyenne mensuelle [tion de l'approvisionnement et une Formence chronometrique est de 1° 50” 2/10, c'est-a-dire égale 
M. Casnard, juge d'instruction au | ces derniers est d'environ 7.000 uni- | augmentation de la production. Les è celle d'Homenne. Ces deux coureurs doivent done avoir des 100 m. en 58” 6-10 
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